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L'uiiérailles de pauvit'S (fiais). 38

Argont recueilli (recettes) f51,2L'7.3(!

Argent (iépensé pour les jiauvres (dépen-

ses) $r):5,49r..4;5

La froi 1- image de ces chiffres ne saurait rappe-

ler toute la délicate bonté et la chrétienne atrection

ipii a présiflé aux travaux des jeunes confrères, eux

qui savent que le pauvre a plus besoin encore de

l'aumône spirituelle que du secours matériel.

Voici en quels termes l'une des jeunes confirtn-

ccs, celle de .Saint-F'ran(;ois «le Sales, du Séminaire,

s'excuse de n'avoir pu faire plus, en réponse à cer-

tains renseignements demandés, à l'occasion de la

fête de ce jour. Dans les lignes charmantes (jui sui-

vent se trouve le véritable esprit (jiii anime toutes

les conférences de jeunes gens à Québec :

"Il vous sera peut-être intéressant, sinon agréa-

ble. Monsieur le président, d'apprendre que, depuis

la fondation de notre conférence, nous avons to\ijours

conservé hi tradition d'aller scier, fendre et corder le

bois chez nos pauvres, surtout chez les veuves et les

vieilles demoiselles que nous secourons.

"Chaque fois que s'en présente l'occasion, nous

aidons à nos pauvres, dans la mesure du possiVjle,

pour leur déménagement au mois de mai.

"Depuis environ sept ans, nous avons l'habi-

tude, le dernier jour de l'an, de faire la tournée, dite

de Noc'l, chez nos familles pauvres. Nous fai.sonS la

visite des salles de malades, il'enfants, etc.. de l'Elô-


